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d'une part, eÿ le Roy d'Efpagne es l'Empereur 
_ d'antre, Etlesremedes qui sy péutent apporter. 


24 E Roy d'Efpagne pretend'que le Roy doit rendre en 
RS vierement ce que le feu Roy fon pere & luy ont con- 
Ep KW quis fur la Couronne d'Efpagne,tanten Artoisqu'en 

A Henaut,au Luxembourg, & au Comté de Bourgogne. 
2 2. Qu'il renonce à la fouücraineté & proteétion de 
pas 7 Catalongee.. | 

3: Et qu'il n'afifte le Roy de Portugalcontrele Roy d'Efpagne. 

4. L'Empereur de mefnre-defire quele Key quitte Brifac, & plufeurs 
places qui appartienneut aux-Archiducs de Tirol de la mailon d Aultri- 
che coufins dudit Empereur: . | 

s. Comme enco:es Colmar; Seletftur, Haguenau & autres villes-&: 
places fortes qu'il tienten AHice, & autre-part en: Allemagne. 

6. Et de plüs 4 férrereffe de rignerol, fur cequ'il met en auant que: 
le Düc. dé Sauoyene l'a peu alhener fans-le confentement du feu Era- 
pereur fou pere. ! 

‘7. Outre ce, les mefmes fonrinflance-que-le Roy rende tout ce quil 
poffede des Eftaes de Lorraine | ù 

8. Ec qu'il rétire.fes garnifons de-Cafal, Thurin &d’autres placesdu 
Monferrar & du piedmont. . | 

9. La Reine mere Regente &Tütrice eft d'autre part confeillée de ne 
point ff facilement delailler ce qui efttenu par le Roy fonFils mineur ur 
la Couronne d'Efpagne:ains léretenir par forme d'hypoteque ,en con- 
fideration de ce que.le Roy d'Efpagrie vfurpe fur la France le Royaume 
de Navarre, &autres feigneuries dont il ne fait aucune refliturion. 

10. Lrem ; de faire inftance que les rrinces &Eftats d'A lemagne allicz: 
dé la France, &'compris au Traicté de paix de Veruins &e autres prece- 
dens foient entierement reftablis en leurs feigneuries & droits, donciils 
fonc fooliez , parce qu'autrement la Maifon d'Auftriche deuicndroit trép 
puiffante en Allemagne au-preiudice de la France:- 
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1x Ec dé ne traiéter de ‘paix ou de crefuë auec l'Empereur’ & le Roy 
_d'Efpagae que CORIOINtEMENE & dvn commun confentément aucc la 
Reine & Couronne de Suede , la Republique des Prouinces-vnies des 
pays bas, &le Landgrauc de Hcfie , ainfi que le Roy y cftoblisé parles 
Traicez de Coufederation auec eux, qui ne veulent ren rendre; oule 
moins qu'ils pourront de ce qu'ils ontconquis furla Maifon d'Auftriche 
8 fes Alliez : à quoy l'Empereur & le Roy dEfpagne s'accommoderone 
tres-difficilement. | | 
“12, Le, de ne point abandonner les Catelans qui fe font mis pour 
.goufiours fousialeigneusie & protcétion des Rois de France ,& qu'ellea 
affeuré depuisledecez du feu Roy de vouloir conferuer en leurs droi@s 
“& priuileges ,& les affifter comme les autres fubjers dela Couronne. 
13. Ny auffi aucunement permettre que le Roy de Portugal perde fon 
Royaume, puisquele Roy affo1blir.d'aucant le Roy d'Efpagne,;&cdle de. 
-ftourne, d'attaquer la France; Eft iffuen ligne mafculine de la Maifon de 
France, & ainfi de mefme famille & fang quele Roy ,&auec cela le vray 
& legitime heritier de la Couronne de rortugal, d'aurant qu'il eft iffu de 
vo des fils du Roy Emanücl, & le Roy d Efpagne ne vient feulemene 
que d'une fille. Le | 
14, Quand à ce que fe Roy tienten Allemagne ,que ce font autant de 
gages pour contraindre la Maifon d’Auftriche & fes Adherans de ren- 
dre ce qu'itsoccupent furles Alliez de la France. | | 
15. vour le regard derignerol que le feuRoy l'a peu fansle confente- 
“ment de l'Empereur & le Duc de Sauoÿe, l'allicner de fa propreauthorité, 
gette placc eftant defia demeurée quinze années entieres entre les mains 
des Rois Henry IT. François IT. Charles IX. & Henry [l:parleTraité 
de Cambray.en l'an 1559. pour gage des droits dela France fur vnepartie 
: duPiedmont fans aucun contredit des Empereurs Ferdinand [. &Maxi- 
milian Îl. lors reonans. / Re 
16. Quantaux Ettats du Duc de Lorraine, que ce Duc eft tellemene 
- changeant qu'il faucauoir quelque chofefur luy pour le retenir en deuoir 
&:l'empefcher d'entreprendre contreleRoy, & que.pour celailn'ya qu'à 
: fecenirau dernier Traité qu'il a fair à Paris aucc :e feu Roy, par lequel 
Stenay ,lamets, Dun , Clermont & Argouue doiuenr.pour coufiours de- 
* meurer à la France ,& Nancy iufques àvneannéeapreslapaix, 
17. Éc quant aux places fortes du Picdmonr& du montferrar où le Roy a 
des garnifons,que fa majefté lesretirera lors que ie Roy d'Efpagne en fera 
autant de celles qu'ilaen aucunes places des Éftats de Sauoyc, & qu'il 
se ia aux Grilons la fouueraineté quileur appartient.dans la Val. 
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Ft, Y E femble que pour amener toutes chofes plus facilemenrävnac. 
commodement ,ileftexpedienr de commencer à traitterfepare- 

ment & en fectet de la part du Roy d'Efpagre par des perfonnes qui en 
communiquent aucc les Confeillers dés deux Roys,commefirentie 
Legac à larere, & le Gencfal des Cordeliers auant la Covference pour 
la paix de Vervins lañ1598.& fonder file Roy d Efpagnevoudraen- 
tendre à vnetrefue auec la France & le l'oriugal qui dure jufques àce 
_ quelle Royait quatoïze ans accomplis; & cependant que {a Majefté 
demeure en pofleffion de ce qu'elle tient. Engael 

2. Ce qu’effant obtenu, ilfera d'autant plus facile detraitter auec 
l'Empereur & s’accorder auec luy, autrement filon éntre en mefme 
temps & lieu en Conference pour la paix ou trétue auec les vns & les 
autres ,ileft ä craindre qu'il yauradetres grandes longueurs & embar- 
ras, & fera fans y penfer interefler l'Allemagneauec l'Efpagne; ce qui 
faut éuiter tant que faire fe peut :Les differents pour la Nauarre , le 
Portugal, la Catalongne,l' Artois, le Hainaut ,lé Luxemboure, &lie 
Comté de Bourgongne ne régardans aucunement, comme l’onfçait, 
Ja fouueraineté & appartenances de l'Allemagne, | 

3. La trefue entre IcRoy & le Roy d'Efpagne, fe peut faire à l'imita- 
tion destraittez de trefue entre l'Empereur Charles V. & Philippes I 
Roy d'Efpagne d’vne part; & lés Roys François I. & Henry II, d'autre 
à Nice pour dix ans l'an 1530. & à Vaucelles , pour cingansenlan 
1555. & commeilens efté vfé par Philippes IT. Roy d'Efpagne enl'an 
1609. par létraitté de trefue pour douze ans ,auec les Proujuces-vnies 
dés Pays-Bas, | Ya 

"Ecpar SicifmondJIl & VladiflausIV. Roy: de Pologne , auec Guf- 
taue Adolphe Roy de Suede & fa fillela Reyne Chriftine par destref- 
ues defixannées, & de vingt-fix années touchant le Royaume de Sue- 
de ,la Pruffe & la Liuonie. | | 

‘4. Etlors que certe trefue entre France & Efpagne fera finie, l'on 
pourra s’accorder par efchanges & rencnciations reciproques fur tous 
les differents , foit par Arbitres eu par des Deputez de part & d'autre, 
comme firent en l'an 1258. le Roy S. Louis & le Roy d'Arragontou- 
Chant leurs differents pour la Caralongne, & plufieurs Seigneuries du. 
Languedoc & de Gafcongne, s 
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ES raifons qui peuuent porter l'Empereur & le Roy d'Efpagne 
Lou vne paix ou trefue auec le Roy, fonc, 

1. Que le Roy tient tant de places fortes fur l'Empereur & le Roy. 
d'Efpagne & léurs Alliez, qu'il leur {era cres difficile de les pouuoir 
fecouurer enplufieurs années par la force des armes. 

2. L'Empereur &le Roy d'Efpagneeftans en guerre auec la France, 
ils le feront quant & quant auec la Reine de Suede & les Prouinces- 
vnies des Pays-bas quife fontobligez par leurs derniers Traittez de 
Confederation d'affifter Le Roy tandis qu’il fèra en guerre auec l’'Em- 
pereur, le Roy d'Efpagne & leurs Adherans, ils fonc tres-puiffans fur 
terre & fur mer, en telle forte qu'ils peuuent facilement mettre fur 
pied cinquante mille hommes de guerre pour reliter à ceux qui atta- 
queront la France. | | 

3. Les grandes miferes que fouffrent les peuples durant tant d'ane 
nées de guerres, obligent eafin leurs Princes de leur donner quelque 
foulagement,àce qu'ils ne viennent au defefpoir & nef: reuolrent. 

4. L'Empereur fetrouue à prefent attaqué du colté de la Hongrie 
par le Prince de Tranfiluanie, qui fe fert du pretexte de reftablir ceux 
de fa Religion en la haute Hongrie. jee | 

$. Et doic apprehender la trop grandepuiffance de l'Eleteur de Ba. 
uiere, quis'accroiftpar trop parmy les troubles d Allemagneaupreju- 
dice de la Maifon d'Auftriche. 

6. Durantles diuifions de ces Princesceux de la Religion Prerenduë 
Reformee y profitent au peril & dommage de tous es Princes Catho- 
liques, & fc forment de plus en plus en Republiquesen Angleterre, 
& auire part où ils eftouffenr l'exercice de la Religion Catholique 
rant qu'ils peuuent; Et ce fut l'vne des caufes pourquoy l'Empereur 
Charles V. fon fils, Philiopes [TE Roy d'Efpagne, & les Roys Fran. 
gois [, & Henry LE. furent d'autant portez à craicter de paix entr”- 
eux, comme il appert des traictez de Madrid, Cambray, Crefpy & 
Chafteau en Cambrefs. 

7.LeRoy d'Efpagne d'autre part, eft deuenu neccfsiteux 8e endebré, 
& a la guerrecrop proche de luy du cofté de Portugal & dela Catalon- 
gne, Etles Holandois foncrellement puiffantsaux Indes Orientales & 
Occidentales & en Afrique, qu'ils luy font dommage tous les ans de 
plus de vingt millions de liures, ; 
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8. Outre ce, la Reyne de Suede eff diuértie depuis peu de temps à 
vne guerre auec le Roy de Dannemarc, & en peur apprehender au. 
tanc du cofté du Roy de Polongne & du grand Duc de Mofcouie : ce 
qui la rendra Vray-femblablement plus facile à traiter pour ce qu'elle 
tient en Allemagne. | 
_g. À quoy l'on peut adioufter, que la Reyne Mere Regente peue 
ayder de beaucoup à moyenner vne Paix ou vne Trefue, eftant, comme 

cile eft, fœur du Roy d'Efpagne & de FImperatrice, & les enfans des 
vas par confequent proches parens des autres, qui fépeuuent auec le | 
temps allier par mariages; & ainfi faire ceffer plus facilement toutes 
querelles, eftantexcufable, fi commetutrice elle ne peur fi coft quitter 
à ceux de fa Maifon les feigneuriestenuts parle Roy fon fils, duquel!a 
garde luy eftconfice par la difpofition du feu Roy fon mary,& de l'ade 
sis & confentement de tous les Eftacs du Royaume, 
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£UNOMME il eft conuenu par les Traitez entre les Couronnes dé 
y France & de Sucde, & la Republique des Prouinces-vnies dés 


 Païs-bas, de ne ricnrendre de ce quiaefté conquis fur Le Roy d'Efpa- 


gne, l'Empereur & leurs Adherans. 


Le Traiété de Confederation & alliance entre Louis XII. 
_ Roy de France, & Chriftine Reyne de Suede à 
Hambourg l'an 1638.le 6,Mars, 


| ART | 

La primis mortuo Ferdinando [ecundo Romanorum Imperatore În ges ave 
siculus, Primas Paitoruns Vifnençculiun conceptus eff bellum à Rege Chriflia- 
niffineo > Sereniffima Regina Suecie decretuni cffo geratur G* continuetér ét 


és 
féliuns eins Ferdinanduin & domum Auftriacuws ciulque adharentes. 


ART. 18. 


Si generales inducis oEo decemuë annorum obtineri poffint non recufentur 
Dumque qaifque Regurs occupauis conditionibus vtrinque commodis interim re= 
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Le Trai @é de Confederation entre lefdits Rois & Reyne 
aufsi à Hambourg l'an 1641. le 30. luir. 


TraËtatus fæderis ad diem [extam menfis Mar:ÿ anno fapra mille finis ss 
fexcentefimo trigefime cétauo, inter Chrifhia CHEELE FEU R'grumènue Sueci& 
Hassbar gi conclufus fernetur x cmnibus CG firgules fais claufulis ad pacem vf 
que vaiuer/ales , nifs quatenus bic ab illo difcdir. 


Le Traidé de Confederation & alliance entre Louis XIV, Roy de 
France, & les Eftats generaux des Prouinces-vnies des Païs-basäla 
Haye en Holandel'an16g4 le premier Mars. 


ART 


Etafin d’ofter aux ennemis l'enuie d’exciter de nouucaux troub'es 
dans la Chreflienté,auec le fuccez qu'ils ont fait iufques à prefent, & 
auec l'impunité qu'ilss'en promettent à l'aduevir, fi apres s’eftre ac- 
creus des d'époüilles de plufieurs Princes dans les precedentes guerres 
ils venoientàrecouurer par desTraiétez ce quia eftérepris fur eux en 
celle-cy, Le Roy &lefdits fieurs Eftats agiront de concert, & awec la 
fermeté neccflaire,pour conferuerles aduantages que Dieu leura don- 
nez en cette guerre, & leurs Plenipotentiaires sentrayderonr à ce 
qu'’ilnefoitrienreftirué de toutesles conqueftes,fouftenans également 
pour ceregard les interefis dela France à ceux defdits fieursles Eflars. 

Ce qui n’empefchera point qu'on ne ferelafche, & quitte quelque 
chofe desconqueftesdela France: car iln’eft pas diét,que pluroft l'on 
ne traiétera de paix ny de tréveauantque de rien reflituer, mais feule- 
ment que l'on fera inflance tant que faire fe pourra de ne faire aucune 

tefitution de ce quel’ona acquis parledroit des armes, 
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